
5l4 BÎBHOTIIKQUE DES VOYAGES.
Tfllcs sont principaluineiit le» produclioii» précieuso.i

que fournil en Peise lo rî?^ne aniuiul. 11 faul y ujouler U»
chevaux, (pii , du temps de M. Olivier, éloienl eucoi-H

l'objet d'nii cominerf'e d'exportation asaes cotisidérahle ,

puisque d'après les renstigneniens qu'il a recueillis , il en

paiwoit nnriiiellenient deux mille en Turquie et (rois mille

dans l'Indostan. Les chevaux de i'Aberbidjan, du Chy-
van, de l'Irak-Adjem, cl môme du Farsîsian, «ont re-

gardés comme les plus beaux, les plus forts, et les pins

capables de résister ù la fatigue. Ceux du Khorassun sont

,

nprès les chevaux arabes et les chevaux tarlares, rép .;t>s

en Perse les meilleurs pour la selle. Ils ont même l'avan-

tage d'être mieux faits et moins maigres que les chevau;^

arabes, et de n'élre ni si petits, ni .li laids que ceux de lu

Tartnrie. Comme les Arabes, les l^ersans prennent le plu»

grand soin de leurs chevaux : ils les étrillent , les lavenf

,

les frottent deux fois par jour ; et ils ont grand soin de les

couvrir lors du repos, pour les garantir de la trop forte

impression du soleil, ou de la trop grande fraîcheur des

nuits. On ne leur donne, pour toute nourriture dans le

jour, que de la paille hachée, et le soir, qu'une ration

d'orge. . V
^

Quelque décrié que soit aujoiird'hui le bé^oard, et

quoique M. Olivier pense avec raison qu'il est bien plus

estimé qu'il ne vaut dans toutes les contrées de l'Orient,

il faut bien le ranger dans les productions de la Perse

tirées du règne animal. Les Persans recherchent et payent

fort cher celui que l'on trouve dan» le corps des chèvres

sauvages du Kermesis. Ils esliu)eiil beaucoup aussi celui

qui se tire des béliers et des boucs du Khorassan. Suivant

eux, le bésoard est sudoriGqne, excitant, cordial, alexi-

pharmaque ; il» le prennent a la dose de deux ou trois

grains dans de l'eau de rose : il en passe beaucoup en Tur-

lorsqu'ils ont mangé de l'herbe uourclle depuis ;aaviûr jusuu'eu

mai , de manière qu'un n'a pas besoin de les tondre.


